
Selon le responsable de cet orga-
nisme, M. Aguenini Smaïn, rien n’a
été laissé au hasard et tous les
moyens humains et matériels sont
mobilisés pour assurer dans les
meilleures conditions possibles la
collecte, qui s’élèverait à un peu plus
de 500 000 qx cette année selon les
prévisions, donc revus à la baisse par
rapport aux années précédentes,
notamment en 2013 qui a vu la
Coopérative engranger quelque 720
000 qx, une année faste qui n’a pas
connu de perturbations climatiques et
pas de stress hydrique comme l’an-
née dernière et cette année comme
on l’a constaté au début de ce mois
de mai avec le siroco qui a soufflé
durant plusieurs jours et où on a
enregistré par endroits des tempéra-
tures frôlant les 46° C, causant d’im-
portants dégâts aux cultures céréa-
lières qui n’ont pas bénéficié de l’irri-
gation d’appoint.  

Selon le directeur, l’irrigation d’ap-
point a permis de couvrir et de main-
tenir en vie quelque 3 761 ha de cul-
tures de semences, programme
auquel il faut ajouter celui géré par
l’ITGC (Institut des techniques des
grandes cultures) installé à Bir-Ould-
Khelifa. 

S’agissant de l’irrigation d’ap-
point, des sessions de sensibilisation
ont été organisées à l’intention des
agriculteurs pour qu’ils s’abstiennent
d’irriguer aux moments les plus
chauds de la journée pour éviter
l’échaudage des plants ce qui n’est
pas sans conséquences fâcheuses

sur le gonflement du grain, sa densité
et sa qualité.

A ce sujet, le responsable de la
CCLS évoque le Plan de multiplica-
tion de semences, le PMS. «Ce plan
vise à introduire de nouvelles varié-
tés et produire des semences typi-
quement algériennes avec des varié-
tés à haut rendement et bien adap-
tées aux caprices climatologiques du
pays et à la composante des sols de
la région.»

La lecture des statistiques
démontre, si besoin est, que le ren-
dement reste faible eu égard aux
énormes potentialités qui sont
offertes, à savoir la disponibilité de la
ressource hydrique avec les 5 bar-
rages et la multitude des retenues
collinaires, le savoir-faire, la fertilité
des sols ... «Avec toutes ces poten-
tialités, on peut faire beaucoup
mieux», dit-il. 

A propos du savoir-faire, il ajoute
que «Aïn Defla est une exemplarité,

l’agriculture a une longue histoire ici,
l’intervention des investisseurs reste
une option tout à fait ponctuelle.»

Par ailleurs, dans sa volonté de
renouer avec certaines cultures, la
CCLS a introduit à titre expérimental
un Programme de multiplication de
semences de légumineuses avec
l’emblavement de 324 ha de pois
chiches, 5 ha de féveroles et 5 h de
pois fourragers. 

Ce programme est en introduction
à de prochaines cultures intensives de
ces légumineuses. On prévoit déjà
une production de 1 500 qx de pois
chiches. On précise aussi que ces cul-
tures permettent aussi d’engraisser
naturellement les sols et de faire ainsi
l’économie des engrais chimiques. 

S’agissant du stockage des pro-
duits collectés, le directeur de la
Coopérative constate que les capaci-
tés de la wilaya de Aïn Defla sont
faibles puisqu’on ne dispose que
d’une capacité de 234 000 qx, soit un
déficit de 50 à 70 %, selon les
années.

Le silo en dur de Khemis Miliana,
construit en 1936, d’une capacité de
200 000 qx,  est atteint de vétusté et
ne répond plus aux normes de quali-
fication modernes et de fonctionnalité
indispensable. Il se trouve qu’«heu-
reusement, la Coopérative dispose

d’une très bonne équipe de mainte-
nance qui arrive à maintenir les vieux
équipements en marche même si on
continue à recourir à la réception de
sacs-à-dos de porte-faix dans des
silos à fonds plats». Et d’ajouter : «Ce
sont là des méthodes de travail coû-
teuses qui génèrent des flux de ten-
sion au niveau de la qualité des ser-
vices.»

Pour faire face à la prochaine
campagne de collecte, la Direction a
pu obtenir, par accords conclus ou
par réquisition du wali, 3 sites notam-
ment 2 magasins d’une capacité tota-
le de 20 000 qx à Djendel, et un
magasin à El-Abadia d’une capacité
de 10 000 qx en plus d’autres maga-
sins comme à Arrib pour 20 000 qx, à
El-Abadia pour 5 000 qx. La
Coopérative est en négociations pour
pouvoir disposer d’un magasin
important pouvant réceptionner
quelque 200 000 qx.  

Par ailleurs, pour assurer l’emma-
gasinage de la collecte prévue, la
CCLS a recours à la location de
magasins de stockage.

De plus, indique-t-on, on s’oriente
davantage vers le transfert d’une partie
de la collecte sur d’autres wilayas qui
disposent d’abord de nombreux mou-
lins, Aïn Defla ne possédant que de 2,
tandis que des wilayas comme Tizi-

Ouzou, M’sila et Blida comptent 20
moulins en activité de transformation. 

Face à cette insuffisance des
capacités de stockage dans une
wilaya à forte vocation  céréalière,
l’OAIC a entrepris la réalisation d’un
silo métallique constitué de 11 blocs
d’une capacité de 200 000 qx. Sur le
site, si on est en attente de plans des
silos, les bâtiments annexes connais-
sent déjà un taux d’avancement de
10 à 30 %, nous a-t-on indiqué.

En préparation de cette cam-
pagne de collecte, la CCLS dispose
de 27 moissonneuses-batteuses, de
14 faucheuses et de 14 presses-
amasseuses et de 3 camions-ateliers
pour réparer tout dysfonctionnement
sur le terrain, d’un camion de trans-
port de carburant pour approvision-
ner le parc roulant, et d’une flotte de
transport de 22 camions de différents
tonnages, 10 et 20 t, et plateaux. 

Pour parer à toute éventualité,
selon le directeur, la CCLS a approvi-
sionné son stock en pièces de
rechange les plus vulnérables, telles
que les vis sans fin et autres équipe-
ments. Il est prévu aussi un pont-bas-
cule pour la région ouest, là où vont
commencer les moissons et par là
collecte, avant de passer au centre,
puis à l’est de la wilaya.

Karim O.
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KHEMIS MILIANA

La CCLS prête pour la campagne
moissons-battages

L’Unité principale de la CCLS à Khemis Miliana a tenu
moult réunions préparatoires pour faire face à la collecte
des céréales (blés et orges surtout) durant la prochaine
campagne moissons-battages qui sera entamée début du
mois de juin prochain et ce, à commencer par l’ouest où
les récoltes seront prêtes dès cette date dans cette zone
où les températures sont bien plus élevées qu’à l’est.

KOLÉA

Émouvantes et conviviales retrouvailles 
des anciens cadets de la Révolution

Ainsi, ce fut dans une salle des
fêtes archicomble que plusieurs cen-
taines d’anciens cadets militaires
représentant plusieurs wilayas de
l’Ouest algérien, de l’Est et du Centre
du pays, se sont donné rendez-pour
des retrouvailles émouvantes et
conviviales. 

Issus des ex-écoles de Koléa,
Oran, Guelma, Tlemcen et Laghouat,
quelques  anciens cadets nous révè-
lent : «On s’est rencontré à la deman-
de d’un groupe de cadets volontaires
dans le cadre d’une commission qui
œuvre depuis plusieurs  années en
vue de l’obtention d’un agrément
relatif à la création de l’Association
nationale des anciens cadets de la
Révolution».

Toujours selon des indiscrétions
recueillies lors de ce conclave, «cette
corporation serait en mesure de
regrouper  plusieurs milliers d’an-
ciens cadets». D’autres anciens
cadets rencontrés lors de ce regrou-
pement à la salle des fêtes de Koléa
ont évoqués l’historique de la créa-
tion de la première Ecole de la forma-
tion des cadets de la Révolution, le
22 mai 1963 à Koléa, qui fut selon
ces mêmes sources «créée à la fin
1961 à la frontière Est du pays, sur
l’initiative de l'état-major général de
l'ALN, en vue de prendre en charge
et de former, notamment les enfants
des chouhada». Nos sources préci-
sent qu’il s’agissait  alors de «regrou-
per tous les enfants des chouhada

existants en Algérie. Ce fut  cela qui
avait permis de créer un premier
noyau de 200 élèves constituant le
premier lot de cadets». 

Un ancien cadet, officier supérieur
à la retraite, nous révèle que «des
centaines de  cadets de la Révolution
sont actuellement ou furent des élites
à tous les niveaux de l’armée». 

Notre interlocuteur précisera à ce
titre que «plusieurs cadets prirent
une part active dans la lutte contre le
terrorisme lors de la décennie noire,
période durant laquelle des cadres
de valeur furent assassinés, à l’instar
du Commandant Hadj Chérif, abattu
au Télemly, le commandant
Belgroun, abattu à Alger, et tant
d’autres valeureux cadets, morts au
combat». 

Evoquant enfin la fermeture de
l'Ecole des cadets de la Révolution
de Koléa en 1985,  à l’instar des
autres Ecoles des cadets de la
Révolution qui existaient à l´époque,

à savoir Oran, Tlemcen, Guelma,
Béchar, Laghouat et Koléa, plusieurs
de ces cadets se sont rappelés avec
émotion, leurs souvenir, au sein de
ces écoles et se sont laissés aller à
des retrouvailles émouvantes,
notamment pour ceux qui ne se sont
pas vus depuis les années 1970. 

En marge de ces retrouvailles,
une  source nous a révélé que «plu-
sieurs de ces cadets ont occupé,
dans les années 1980 à 2000, des
postes d´officiers supérieurs dans la
plus haute hiérarchie militaire des
rangs de l’ANP, et même au niveau
des postes sensibles de l’Etat». 

Ainsi, plusieurs d’entre eux ont
évoqué les moments émouvants de
leur jeunesse ainsi que leur formation
dans ces écoles militaires, tout en
fustigeant la décision de fermeture de
ces anciennes écoles, aujourd’hui
remplacées par la création d’autres
infrastructures militaires de valeur.

Houari Larbi

BOUIRA

Un nouveau maire pour El-Adjiba

Le chef de daïra qui s’est basé
sur l’article 72 du code communal a
invité, dans un premier temps, les
adjoints au maire de désigner l’un
d’eux pour son installation mais,
après avoir présenté une seule can-
didature en la personne de Baânoun

Hamiche, celui-ci et après un vote à
bulletins secrets par les 14 membres
que compte désormais cette assem-
blée après la suspension de l’ex-
maire, n’a obtenu que 7 voix sur les
14 existantes. Suite à ce résultat, le
chef de daïra a appelé l’ensemble

des élus voulant se porter candidat à
se manifester pour passer aux élec-
tions à bulletins secrets. 

Au total, il y avait durant cette
deuxième phase trois candidats, que
sont Baânoun Hamiche du FLN,
Karim Khedis de la liste indépendan-
te et enfin, Belkacemi Mohamed du
Front Al-Moustaqbal.

Après les élections à bulletins
secrets, les résultats obtenus par
ces trois candidats étaient de 7 voix
pour le candidat du FLN, 7 voix pour
le candidat de la liste indépendante,
et zéro voix pour celui du Front Al

Moustaqbal. Sortis ex æquo, avec
sept voix chacun, le chef de daïra  a
appliqué la loi qui donne la victoire
au candidat le plus jeune et ce fut
celui du FLN, Baânoun Hamiche qui
a été proclamé vainqueur et installé
dans ses nouvelles fonctions de
maire d’El-Adjiba.

Une installation accueillie avec
un grand soulagement par les
citoyens de cette commune, bloquée
depuis novembre 2013, et qui atten-
dent beaucoup de cette nouvelle
équipe.

Y. Y.

Ce fut pour commémorer le 52e anniversaire de la création
de l’Ecole nationale des cadets de la révolution de Koléa que
plusieurs centaines d’anciens cadets (ENCR) se sont donné
rendez-vous, samedi dernier au sein de la salle des fêtes de
la ville de Koléa.

Moins d’une semaine après la suspension par le wali
du maire d’El-Adjiba après sa condamnation par le tribu-
nal de Lakhdaria à une année de prison ferme, le chef de
daïra de Bechloul a présidé hier une réunion pour la
réélection d’un nouveau maire pour cette commune
située à 30 kilomètres au sud-est de Bouira.

AÏN-TÉMOUCHENT

Deux noyades
à Terga-Plage

Les éléments de la Protection
civile de la wilaya de Aïn-
Témouchent ont enregistré, lors de
la journée de vendredi, deux décès
par noyade à la plage de Terga.

En effet et selon des informa-
tions officielles, trois jeunes origi-
naires de la wilaya de Sidi Bel-
Abbès sont venus à la plage de
Terga pour goûter aux plaisirs de la
grande bleue. La mer était démon-
tée ce jour-là, de plus, cette plage
n'était pas surveillée du fait que la
saison estivale n’a pas encore
débuté, les trois amis ont plongé
dans l'eau et ont été emportés par
les vagues. L'intervention des élé-
ments de la Protection civile a per-
mis de sauver de justesse l'un
d'eux qui est âgé de 18 ans, tandis
que les deux autres âgés de 19 et
23 ans n'ont pu être sauvés. 

Leurs corps ont été déposés à
la morgue de l'hôpital Ahmed-
Medeghri de Aïn-Témouchent.

Il faut noter que la semaine der-
nière, deux décès par noyade ont
été enregistrés à Rechgoun et
Madagh 1, ce qui porte le nombre
de noyades à 4 pour cette année
2015, avant même l'ouverture de la
saison estivale. 

S. B.


